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LORSQUE DEVON MANCHESTER, métamorphe tigré, est parti à la recherche de son coéquipier disparu, il a trouvé Tianna Barrett. Journaliste citoyenne, elle creuse discrètement les secrets du Projet : Shift et aide Devon à trouver sa prochaine piste. Maintenant que le groupe d'opérations noires est au courant de son existence, elle doit l'accompagner dans sa quête d'indices sur la disparition d'un coéquipier dans la nature canadienne. L'accompagner n'est pas une mince affaire, car il est bientôt convaincu que Tianna est faite pour être sa compagne. Il est déterminé à la réclamer - s'ils vivent assez longtemps...



	[image: ]

	 
	[image: ]





[image: ]


Chapitre Un
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DEVON S'APPROCHA DE la petite maison avec méfiance, bien que ce soit un qualificatif généreux. "Cabane" aurait été un meilleur adjectif pour décrire la petite habitation où le cousin de Benjamin l'avait orienté. Il y avait une bonne randonnée dans les montagnes et l'endroit semblait inhabité. Ce serait une cachette parfaite si Benjamin y avait élu domicile.

Il s'approcha de la cabane en restant bas et en s'abritant le plus possible. À mesure qu'il s'approchait, il inspirait profondément, se fiant à ses sens de tigre pour se faire une idée de ce qu'il trouverait à l'intérieur.

Son cœur a battu la chamade lorsqu'il a détecté la signature phéromonale de Benjamin. Cela faisait des mois qu'il n'avait pas senti l'odeur unique de son ami, mais elle semblait fraîche. Il était optimiste quant à la possibilité de retrouver son ami en vie. Peut-être que Benjamin avait réussi à échapper au gouvernement jusqu'à présent, mais qu'il n'avait pas pu intercepter les messages radio que Malcolm envoyait quotidiennement sur des fréquences rotatives. 

S'il avait dû fuir quelque part et qu'il avait laissé derrière lui sa radio militaire, modifiée avec des mesures de sécurité par leur experte en cryptage, Joanna, il n'aurait pas été en mesure de maintenir le contact. Ou peut-être n'avait-il tout simplement pas été en mesure d'atteindre le Sanctuaire ou l'un des autres refuges. Ou peut-être, étant de toute façon du côté des ermites, Benjamin avait-il choisi de rester terré dans la cabane des Black Hills, à la frontière de la réserve de Standing Rock.

Bien que rassuré par la présence des phéromones de Benjamin, il avançait encore prudemment, car il y avait quelqu'un d'autre dans les parages. Cette présence avait une odeur strictement humaine, à en juger par les phéromones, et elle empestait l'odeur amère de la peur. Cela le maintenait sur ses gardes, bien qu'il n'ait pas été enclin à les relâcher, même avec la confirmation provisoire que Benjamin était en vie.

Il atteignit la porte arrière de la cabane, fronçant les sourcils lorsqu'il vit le bois se briser vers l'intérieur, comme s'il avait été frappé par un objet lourd ou un coup de pied violent. Il serra l'arme qu'il avait sortie de son holster bien avant d'approcher la cabane et resta à l'entrée de la porte en ruine, les oreilles tendues pour entendre des bruits qu'un humain normal ne pourrait pas détecter. La cabane était petite, mais il en fouilla tous les coins et recoins en se concentrant sur l'environnement qui l'entourait.

Il y avait une respiration rauque et dure, ainsi qu'un son féminin occasionnel, comme si une femme humaine luttait pour ne pas pleurer. Devon grimaça lorsque son nez tressaillit alors qu'il respirait profondément, détectant la signature phéromonale de l'un des super-soldats. S'il y en avait un, il devait y en avoir d'autres, car il doutait qu'ils soient venus seuls dans la cabane.

Toujours sur ses gardes, il avança prudemment dans la cabane, suivant le bruit des respirations. Il doutait qu'un humain soit capable de percevoir de faibles bruits, mais son tigre n'avait aucun mal à les détecter.

La cabane était aussi petite à l'intérieur qu'elle semblait l'être à l'extérieur, et il ne fallut pas longtemps pour trouver le corps de Benjamin. Son ami avait l'air de s'être bien battu, mais il était clairement mort, et depuis peu. Devon se rendit rapidement compte que le bruit de la respiration provenait du dessous de Benjamin. Il doit y avoir une trappe sous lui.

En s'excusant mentalement auprès de son ami, il fit rouler le cadavre de Benjamin pour pouvoir ouvrir la trappe. Il faisait nuit noire dans la pièce, mais sa vision de tigre n'eut aucun mal à détecter la forme humaine accroupie dans la petite cave. "Sors de là. Il garda une voix sévère, ne laissant aucune place à la dissidence. C'était la même voix que celle qu'il avait utilisée contre les insurgés lorsqu'il était en poste en Afghanistan. L'autorité se transmet naturellement.

Elle eut un soubresaut et un gémissement lui échappa, mais elle se leva lentement. "S'il vous plaît, ne me faites pas de mal."

Instinctivement, il lui tendit la main pour l'aider à sortir de la cave, puisqu'il ne semblait pas y avoir de marches. Elle la prit, bien qu'elle semblât réticente, et dès qu'il l'eut amenée au niveau principal de la cabane, elle s'écarta de lui en tressaillant. "Je ne sais rien. Laissez-moi partir."

Il fronce les sourcils. "Je ne vais pas te faire de mal. Qu'est-ce qui se passe ici ?"

Ses yeux s'écarquillèrent soudain, et sa signature phéromonale se modifia juste assez pour révéler un soupçon d'excitation. "Tu es Bone.

Il cligna des yeux, n'ayant pas entendu l'indicatif depuis qu'il avait quitté l'armée il y a presque deux ans. D'un commun accord, ses anciens coéquipiers, devenus compagnons d'armes d'une autre manière, et lui-même avaient renoncé à l'utiliser lorsqu'ils avaient quitté l'armée. Il la regarda d'un air renfrogné. "Comment connaissez-vous ce nom ?

Son regard s'est arrêté un instant sur Benjamin et son expression a révélé sa tristesse. "J'ai rassemblé les pièces du puzzle et je sais ce que le gouvernement a fait à votre équipe. Bien sûr, vous êtes dans les dossiers."

"Quels dossiers ?

Elle a redressé les épaules. "Vos dossiers militaires. Je les ai piratés - les vôtres et ceux des autres - quand j'ai cherché des réponses sur ce qui était arrivé à Joanna."

Il se raidit légèrement à l'évocation de ce nom, repoussant la vague de chagrin. Joanna était l'un des Trois membres de l'équipe qui étaient morts aux mains du groupe d'agents secrets du gouvernement qui tentait d'étouffer les preuves du projet Shift. "Vous connaissiez Joanna ?

"C'était l'amie de ma mère et elle me gardait quand j'étais petite.

Il l'examina un instant en entendant les mots. Elle avait la peau d'un brun crémeux, de grands yeux sombres et une tête pleine de petites tresses. Il n'arrivait pas à savoir comment elles s'appelaient, mais il en reconnaissait le style. Elle était de petite taille, avec des courbes généreuses, et un visage frais qui suggérait qu'elle n'avait pas connu beaucoup de tragédies dans sa vie. Pour lui, elle était pratiquement encore une enfant. "Quel âge avez-vous ?

"Vingt-Trois.

Elle était plus âgée qu'elle n'en avait l'air. "Savez-vous ce qui est arrivé à Benjamin ?"

Elle acquiesce. "J'avais rendez-vous avec lui ce soir. J'ai discuté avec Twitch en ligne après l'avoir retrouvé. Il était surpris que j'aie pu trouver sa présence en ligne. Il avait fait un très bon travail de nettoyage, mais j'avais relevé les fils, et j'ai pris contact. Nous étions censés discuter de ce qu'il savait et de ce que je savais, mais ils sont arrivés avant que nous en ayons eu l'occasion". 

Elle ferme les yeux un instant. "Je suppose qu'ils l'ont trouvé de la même façon que moi, c'est-à-dire grâce aux petits indices électroniques qu'il a laissés dans son sillage. Il m'a cachée dans la cave à légumes, tout en me prévenant qu'ils pourraient encore détecter ma présence. Soit ils ne l'ont pas fait, soit ils ne se sont pas occupés de moi parce que je suis humain. Je suppose qu'ils étaient trop concentrés sur lui pour s'apercevoir de ma présence, sinon ils m'auraient éliminé comme un boulet".

"Ils ne vous ont probablement pas identifié comme une cible. Ils ont probablement été programmés pour éliminer Benjamin et tous ceux qui posent un problème à cette mission."

Ses yeux étaient immenses et elle étouffa un sanglot avec sa main avant de parler. "Il s'est sacrifié pour me sauver."

Devon passa une main sur son visage, grimaçant à cause des poils sur ses joues. Sa barbe s'est transformée en une véritable barbe depuis qu'il s'est échappé du Sanctuaire il y a deux semaines à la recherche de Benjamin. Avec les cheveux longs qui lui arrivaient maintenant sous les omoplates, il ne ressemblait plus vraiment au soldat qu'il avait été. 

C'était un choix délibéré, tout comme Benjamin avait fait le choix délibéré de protéger la femme devant lui. Son ami avait sans doute compris que ses chances de survie face aux super-soldats n'étaient pas grandes, mais il avait fait en sorte que sa mort ait un sens en protégeant cette fille. Benjamin avait été plus un frère qu'un ami. Si Benjamin avait décidé de protéger la femme en face de lui, Devon ne pouvait pas faire moins.

Il se raidit, les sens lui hurlant dessus, alors même qu'elle parlait. "Tout s'est passé il y a peu de temps. Ils sont peut-être encore là."

Il grogna tout bas dans sa gorge. "Ils sont bel et bien là. J'entends leur hélico approcher, mais un groupe se dirige lentement dans cette direction, probablement à pied. Je peux sentir l'odeur de ces bâtards." Tout en eux sentait mauvais. Ils ne sentaient ni l'humain ni le métamorphe. C'était une combinaison maladive des deux, avec quelque chose en plus. Il savait maintenant, grâce au colonel Wallace, que ce quelque chose en plus était une intelligence artificielle de pointe qui avait éliminé la dernière parcelle d'humanité.

Il baissa les yeux vers Benjamin, voyant que son arme de poing était toujours entre ses doigts. Il se pencha pour le soulever, vérifia le chargeur avant de le remettre dans l'arme et de se tourner vers la femme. "Savez-vous tirer avec ce pistolet ?

Elle le regarde avec précaution et secoue la tête. "Je n'ai jamais touché une arme de ma vie."

"Il est temps d'apprendre. Ignorant sa résistance, il lui ouvrit la main et y plaça le pistolet, enroulant ses doigts autour de lui. Il désengagea la sécurité avant de tirer son bras vers le haut et vers l'avant. "Pointez et tirez. Utilisez vos deux mains lorsque vous tirez, et visez légèrement en dessous de l'endroit où vous voulez frapper. Il y aura un recul, alors préparez-vous à recevoir un coup de pied."

Ses yeux larmoyaient et elle était manifestement terrifiée, mais elle a saisi l'arme comme il le lui avait demandé et, bien que ses bras tremblent, ses mains étaient stables.

Alors qu'il essayait de décider s'il était plus sûr de rester dans la cabane ou d'essayer de s'abriter dans le feuillage à l'extérieur, elle dit : "Twitch avait des armes en bas."

Il se raidit et la regarde par-dessus son épaule. "Dans la cave à légumes ?"

Elle acquiesce. "Je pense qu'ils l'étaient. Je veux dire, ils en avaient l'air. Je ne sais pas ce que c'était, mais ça avait l'air d'être une sacrée puissance de feu."

Devon se glissa en arrière, se glissa dans la cave à légumes et sortit une lampe de poche de la poche intérieure de son long manteau de cuir. Sa vue était assez bonne pour lui permettre de voir des détails grossiers, mais la lumière supplémentaire éclairait exactement ce que son ami avait stocké. Il siffla légèrement entre ses dents en choisissant deux AK-47, les portant en bandoulière avec l'intention d'en donner un à l'humain du dessus. 

Il y avait d'autres armes plus petites, mais il les a laissées de côté pour se concentrer sur le FIM-92 Stinger qui a attiré son attention. Il saisit le lance-roquettes, dont le poids lui est familier. L'unité elle-même pesait environ trente-cinq livres, et le missile en ajouterait une vingtaine lorsqu'il le chargerait. Il devait d'abord s'assurer qu'il avait été correctement entretenu et que les batteries étaient chargées, car il ne voulait pas compter sur l'arme pour la trouver inutilisable.

Une vérification rapide confirma que Benjamin avait gardé le Stinger en parfait état de marche, et il n'en attendait pas moins. Cela faisait quelques années qu'il n'avait pas eu l'occasion d'utiliser une Stinger, mais le processus d'armement lui était familier, et le lance-roquettes fut bientôt prêt à fonctionner. 

Il s'élança hors de la cave, sautant et atterrissant sur ses deux pieds. Même dans ces circonstances, il ne put s'empêcher d'afficher un sourire légèrement arrogant lorsqu'elle émit un son d'appréciation devant sa grâce féline. Elle n'avait encore rien vu, si elle pensait que c'était gracieux. S'il avait une raison de se transformer en tigre devant elle, elle serait probablement si impressionnée qu'elle se jetterait sur lui.

Non pas que ce soit le moment de penser à une perspective aussi tentante. Au moins, elle n'était pas aussi jeune qu'il l'avait cru et, de six ans sa cadette, elle n'était pas un appât à prison. 

Et il ne pouvait absolument pas se permettre de penser à de telles choses en ce moment.

Après ce rappel intérieur sévère, il se tourna à nouveau vers elle, fit glisser l'un des AK-47 de son épaule et le lui tendit. "C'est une meilleure option que l'arme de poing. Gardez-le pour les combats rapprochés." Lorsqu'elle secoua la tête, essayant de reculer, il reprit sa voix sévère. "Cela pourrait faire la différence entre la vie et la mort, alors ne discutez pas avec moi."

Ses lèvres se raffermirent, et elle n'aimait manifestement pas sa voix dominatrice, mais elle fit un pas en avant au lieu de reculer et lui souleva le fusil. "Je ne sais pas comment tirer avec ce truc".

Il l'a vérifié rapidement, en appuyant sur un interrupteur. "Il est en mode semi-automatique, vous devrez donc appuyer sur la gâchette à chaque fois que vous voudrez lâcher une balle." 

Il lui montre l'interrupteur qui permet de passer en mode automatique. "Si vous avez besoin de plus de puissance de feu, vous pouvez passer à ce mode, mais vous épuiserez vos munitions beaucoup plus vite. Si vous passez en mode automatique, vous devez tirer des rafales courtes et contrôlées. N'appuyez pas sur la gâchette et ne tirez pas à tort et à travers, sauf si vous y êtes obligé. Il faut une certaine force pour passer en mode automatique, mais il ne faut pas craindre de le faire accidentellement en tirant. Vous avez trente balles dans le chargeur, et espérons que nous n'aurons pas besoin de plus, car je doute que vous ayez le temps de recharger ou de changer de chargeur."

Elle acquiesça, semblant comprendre tout ce qu'il avait dit. "Je ne suis pas sûre de pouvoir le faire, Bone."

"Devon", dit-il durement. "Je n'ai pas été Bone depuis longtemps".

Ses yeux se sont écarquillés, mais elle a hoché la tête à nouveau. "Je suis désolée."

Il haussa les épaules. "Restez près de moi."

Ses yeux s'écarquillent et elle recommence à trembler. "On va là-bas ? On ne serait pas plus en sécurité ici ?"

"C'est peut-être plus sûr, mais je ne peux pas avoir une bonne vue sur l'hélicoptère à l'intérieur de la cabane. Il souleva le Stinger sur son épaule, le tapotant d'une main dans un geste affectueux. "Si j'ai l'hélicoptère en ligne de mire, cet engin l'abattra, et ce sera un problème de moins à régler. Tu as une idée du nombre de super-soldats qu'il y avait ?"

Elle secoue la tête. "Je ne les ai pas vus, et Twitch m'a mise dans la cave avant qu'ils n'arrivent. Je suis presque sûre d'avoir entendu au moins Trois séries de pas en plus des siens, mais je ne suis pas sûre que ce soit tout ce qu'il y avait."

Trois ennemis, voire plus, dotés d'une force équivalente à celle d'un métamorphe et d'une obéissance aveugle à leurs maîtres, garantie par les puces implantées dans leur cerveau. Sans oublier l'hélicoptère. Contre lui, avec un civil comme seul renfort, et qui n'a jamais tiré avec une arme. Fan-fucking-tastique.

Avant de la raccompagner, il s'arrêta assez longtemps pour enlever sa veste et la laisser pendre près de la porte. Il pourrait avoir besoin de se changer rapidement, et comme c'était son manteau préféré au monde, il ne voulait pas risquer de le déchirer pendant la transition.

Il sortit par la porte de derrière, lentement et rapidement, remarquant dans sa vision périphérique que la femme essayait de suivre ses mouvements. Elle était plus maladroite et moins rapide, mais elle se débrouillait mieux que ce qu'il aurait attendu d'une civile sans entraînement. Ils franchirent la cabane et s'enfoncèrent dans les arbres avant qu'il ne s'arrête pour évaluer leur environnement. 

Ses sens l'alertèrent immédiatement de la présence d'un des super-soldats à moins d'un mètre, et il se tourna dans cette direction, tirant avec son arme. Il grimaça à mesure qu'il se rapprochait, cette satanée chose encaissant balle après balle sans jamais tomber, mais en trébuchant de temps à autre. Il orienta son arme plus haut, alignant un tir en direction de la tête, ce qui fit enfin cesser le mouvement. 
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